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SERVICE GEOLOGIQUE DE BELGIQUE PP. 1978/8 N° 156 

ANALYSE SPOROPOLLINIQUE DE DEPOTS OLIGOCENES 

A WAASMUNSTER 

par Emile ROCHE 

INTRODUCTION 

Lors de la construction de l'autoroute E3 (COURTRAI-GAND-ANVERS), des 
depots oligocenes ont ete mis en evidence a Waasmunster. 

P. JACOBS et J. DE CONINCK (1978) en ont etudie les caracteres sedi­
mentologiques ~t micropaleontologiques (etude du microplancton). 

Il nous est apparu utile d'en faire egalement l'analyse sporopollini­
que et de comparer celle-ci a celle, deja connue, de l'Argile de HENIS. 
Des correlations avec d'autres niveaux du Tongrien et du Rupelien seront 
egalement suggerees. 

POSITION DU GISEMENT (Fig. 1) 

Le gisement etudie se situe a environ 1 km a l'ouest de Waasmunster 
dans la partie s.-w. de la cuesta de l'Argile de BOOM (Rupelien) qui forme 
la limite sud du Pays de Waas. 

LITHOSTRATIGRAPHIE (Fig. 2) 

1. Quaternaire 

La couverture quaternaire (q) consite en un limon de teinte beige ou 
brune dont l'epaisseur varie de 1 a 5 m. A sa base on remarque une fine 
bande graveleuse d'environ 1 em de haut. 
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2. Tertiaire 

a. Miocene 

Sous la couverture quaternaire apparaissent, par places, des petits 
depots de sable vert, glauconieux, renfermant de fines bandes argileuses, 
des grains de quartz et des silex. 

L'epaisseur de ces depots ne depasse pas 1,5 m. 

b. Oligocene 

Les depots oligocenes du Pays de Waas appartiennent aux formations 
du Rupel et de Zelzate (appellations de P. JACOBS, 1975). 

L'Argile de BOOM (bo) epaisse de 3,20 m constitue la partie superieure 
du Rupelien. A Waasmunster, elle surmonte les Sables de BERG <be) dont la 
puissance est d'environ 7 m. 
Dans la zone superieure (4,20 m), ces sables sont fins, glauconieux et 
bioturbes. Dans leur partie inferieure (2,80 m) ils contiennent de fines 
lentilles argileuses et limoneuses ainsi que des concretions ferrugineuses. 
A leur base, on remarque de grosses concretions sablo-calcareuses fossili­
feres, plus ou moins spheriques qui atteignent jusqu'a 1 m de diametre. 

Sous les Sables de BERG on trouve une argile grise contenant des petits 
nids de glauconie et de minces bandes sableuses. Selon P. JACOBS cette 
zone argileuse d'environ 1 m d'epaisseur (ba) correspondrait a cet endroit 
au sommet du Membre de BASSEVELDE (Sables de BASSEVELDE : M. GULINCK 1969) 
et serait aussi l'equivalent du s3 du Complexe argilo-sableux de KALLO. 

Du fait de son caractere tres argileux, le sommet de cette zone 
pourrait etre considere comme le passage au Membre de WATERVLIET dont une 
grosse partie manquerait par suite d'un hiatus sedimentaire. Sur base d'ar­
guments sedimentologiques, P. JACOBS estime qu'on peut attribuer a ces 
couches argilo-sableuses un age tongrien. 

POSITION STRATIGRAPHIQUE DU GISEMENT ETUDIE (Tableau 1) 

Entre les Sables d'ASSE qui sont le sommet du Bartonien dans la le­
gende stratigraphiqu~ de 1929 et le Rupelien se situe un complexe d'argi­
les, de silts et de sables fins qui forment l'etage tongrien. Celui-ci, tel 
qu'il est classiquement defini represente un cycle sedimentaire parfaite­
ment realise entre LOUVAIN et TONGRES. On y trouve successivement dans les 
regions de DIEST et de LOUVAIN, le facies du Tongrien inferieur (marin), 
l'horizon de HOOGBUTSEL (continental), les Sables et Marnes de BOUTERSEM 
(lagunaire) et les Sables de KERKOM (fluviatile). Dans la region de TONGRES. 



TABLEAU 1. Stratigraphie du Tongrien et du Rupelien en Belgique. 

Denominations recentes ! 

(P. JACOBS 1975) 
Denominations classi~ues 

RUPELIEN 

Complexe de 
KALLO 

Flandres LOUVAIN­
DIEST 

TONGRES 

FORMATION DU RUPEL 

Membre de BOOM - 80 m. . ·Argile de BOOM 

Membre de BERG 

FORMATION DE ZELZATE 

Membre de WATERVLIET 

Membre de BASSEVELDE 

TONGRIEN 

- 80 m. 

- 90 m. 

- 90 m. ? 

Sables 
de BERG 

Sables argileux 
micaces 

-110 m. 

Sables de BASSEVELDE 

-125 m. 

Argile de BILZEN 
Sables de BERG 

Sables de 
KERKOM 

Sables et 
marnes de 
BOUTERSEM 

Horizon de 
HOOGBUTSEL 

Sables du 
Tongrien 
inferieur 

Sables et 
marnes de 
OUDE BIEZEN 

Argile de 
HENIS 

Sables de : 

NEERREPEN 
GRIMMERTINGEN 

I 
w 
I 
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la success1on est la suivante : Sables de GRIMMERTINGEN, Sables de NEER­
REPEN, Argile de HENIS (facies continental), Sables et Marnes de OUDE 
BIEZEN (facies lagunaire). 

Ailleurs, vers le nord et vers l'ouest, la sedimentation marine semble 
avoir ete presque continue entre le Bartonien et le Rupelien. A KALLO, 
M. GULINCK a reconnu entre l'Argile d'ASSE et les couches basales de l'Ar­
gile de BOOM, une sequence lithologique a laquelle il a donne le nom de 
"Complexe argilo-sableux de KALLO". Dans ce complexe, M. GULINCK a deli­
mite la couche sableuse s3 (-126 a-110m) a Nummulites et Ostrea ventila­
brum qu'il a retrouvee dans un sondage a BASSEVELDE et pour laquelle il a 
introduit le terme de "Sables de BASSEVELDE". 

En 1975, P. JACOBS a fait des Sables de BASSEVELDE !'equivalent de 
son "Membre de BASSEVELDE" defini comme suit : "sables fins, vert sombre, 
non calcariferes, glauconitiques et micaces a concretions pyriteuses, con­
tenant de fines couches argileuses de teinte verte et des debris coquillers". 

Selon cet auteur, ces sables offrent des ressemblances sedimentologi­
ques et paleontologiques avec les Sables de GRIMMERTINGEN. C'est ce que 
C.W. DROOGER admettait deja en 1969 dans son etude sur la microfaune du 
Complexe de Kallo alors que M. GULINCK mettait plutot en parallele son 
niveau s3 et les facies lagunaires tongriens. 

D'autres auteurs ont tente egalement d'etablir des correlations entre 
ces differents depots, notamment : E. MARTINI et T. MOORKENS (1969), C. GA­
VELlER (1976), E. ROCHE et M. SCHULER (1976). 

Il semblerait que le sable s1 (Sable de BASSEVELDE) soit !'equivalent 
des Sables de GRIMMERTINGEN. Les Sables de NEERREPEN ainsi que les facies 
continentaux du Tongrien devraient done trouver leur correspondant a KALLO 
entre -110 et -90 m. Cette zone pourrait etre !'equivalent du Membre de 
\vATERVLlET defini par P. JACOBS ( 1975) : "Sables argileux, micaces, glau­
conieux, non calcari.feres, de teinte vert sombre, contenant de minces cou­
ches argileuses gris clair de 3 a 5 em d'epaisseur sans concretion pyri­
teuse". 

Le Rupelien debute par un gravillon quartzeux a la base des Sables 
de BERG. Ceux-ci presentent leur facies typique dans les regions de 
TONGRES et de LOOZ ou de HEINZELIN et GLIBERT distinguent un horizon in­
ferieur a Callista kickxi et un horizon superieur a Astarte trigonella. 
Les Sables de Berg sont surmontes par 5 a 10m d'argile sableuse a Nucula 
compta dont la faune est semblable a celle de l'horizon a Astarte trigo­
nella sous-jacente. 

Dans les flandres, ces differences de facies ne sont pas visibles, 
l'assise de Berg y presentant un depot sableux continu. 
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ECHANTILLONS ETUDIES 

L'etude sporopollinique porte sur 5 echantillons preleves comme suit 

M. 13 

~ M. 14 a zone inferieure des Sables de BERG 

M. 14 b ) concretioljl a la base des Sables de BERG 

M. 15 

~ M. 16 sommet des Sables de BASSEVELDE 

L1etude microplanctonique de ces echantillons a ete realisee par 
J. DE CONINCK (1978). Il en a tire les conclusions suivantes 

- Les associations rencontrees dans les echantillons M. i·6 et M. 14 b 
sont assez semblables et riches en especes (67 et 64). Celles des echan­
tillons M. 15 et M. 14 a dont le nombre d 'especes est moins important 
(47 et 35) presentent entre elles une grande similitude tandis que l'echan­
tillon M. 13 est pauvre et contient surtout des restes d'organismes deja 
rencontres aux niveaux inferieurs• 

- La riche association du niveau M. 16 temoigne d'une influence ma­
rine importante tandis que l'appauvrissement qui se manifeste au niveau 
M. 15 serait le fait d'une phase regressive. 

- L'echantillon M. 14 a proviendrait de depot a caractere non marin 
et son association microplanctonique resulterait d'un remaniement de mi­
croorganismes presents dans les couches inferieures ce qui expliquerait 
son aspect intermediaire entre les associations des niveaux M. 15 et M. 16. 
Ce phenomene de remaniement justifierait egalement la similitude des asso­
ciations issues des concretions sablo-calcareuses (M. 14 b) et de l'echan­
tillon M. 16. 

-La repartition des especes a caractere stratigraphique permet d'eta­
blir 1' equivalence entre les Sables de GRIMMERTINGEN et le Membre de 
BASSEVELDE. 

D'apres leurs etudes sedime~tologiques et paleontologiques, P. JACOBS 
et J. DE CONINCK estiment que les sediments du Membre de BASSEVELDE ont 
ete deposes dans des conditions marines avec apparition, vers le haut, d'une 
phase regressive suivie d'un hiatus sedimentaire pendant lequel les concre­
tions sablo-calcareuses se seraient formees. 

Les depots de la partie inferieure du Membre de BERG resulteraient 
d'une sedimentation en milieu peu profond dans un environnement deltaique, 
lagunaire et fluviatile. 
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Dans la partie super~eure du Membre de BERG, on assistetait a une 
nouvelle regression et un arret de la sedimentation conduisant a la for­
mation d'un paysage dunaire a proximite d'une nouvelle ligne de rivage. 

AS.SEMBLAGES SPOROPOLLINIQUES DES ECHANTILLONS ETUDIES (Tableau 2) DISCUSSION. 

Une analyse sommaire des differents echantillorts nous montre qu'ils 
sont relat~vement pauvres en especes sporopolliniques comparativement a 
l'Argile de HENIS que nous avons eu !'occasion d'etudier precedemment 
(E. ROCHE et M. SCHULER- 1976- P.P. n° 11). 

A Waasmunster, les Dinoflagelles sont presents en pourcentage impor­
tant a tous les niveaux (Fig. 3} ce qui atteste une influence marine regu­
liere. Celle-ci est cependant plus faible au niveau M. 15 ou le pour­
centage en pollen (60 %) l'emporte sur celui des Dinoflagelles, traduisant 
une legere phase regressive qui pourrait etre contemporaine de·~ facies 
continentaux tongriens de Campine. 

La transgression de Berg est per~ue au niveau M. 14 ou le pourcentage 
en sporomorphes diminue malgre une plus grande diversite d'especes. 

Enfin, dans les differents echantillons, !'importance des Disaccates 
n'est pas negligeable, ce qui est typique de tous les depots oligocertes. 



TABLEAU 2 

Sporomorphes recenses aux differents niveaux 

SPORITES 

Leiotriletes adriennis 

Leiotriletes microadriennis 

Concavisporites fsp. 

Bifacialisporites fsp. 

Camaro~onosporites heskemensis 

Laevigatosporites haardti 

Laevigatosporites discordatus 

POLLENITES 

Pityosporites div. fsp. 

Inaperturopollenites hiatus 

Inaperturopollenites dubius 

e fsp. dominantes 

Q fsp. frequentes 

0 fsp. presentes 

Sables de Berg 

M. 13 

• 
0 

0 

M. 14 
(b) 

0 

• 
0 

M. 14 
(a} 

0 

0 

0 

Q 

0 

• 
0 

0 

Sables de Bassevelde 

M. 15 M. 16 

I 

" I 
0 0 

0 

0 

0 0 

0 

• • 
0 0 

0 0 



M. 13 M. 14 M. 14 M. 15 M. 16 
(b) (a) 

Aglaoreidia cyclops 0 

Milfordia hungarica 0 0 0 0 

Graminidites fsp. 0 0 

Triporopollenites robustus 0 

Triporopollenites curyloides 0 0 0 

Trivestibulopollenites betuloides 0 0 

Triatriopollenites magnus 
I 

0 0 00 
I 

Triatriopollenites bituitus 0 0 0 

Triatriopollenites rurensis 0 (!) (!) 0 

Triatriopollenites platycaryoides 0 0 0 0 

Triatriopollenites engelhardtioides 0 0 0 0 0 

Caryapollenites simplex 0 0 0 0 

Caryapollenites fsp. 0 0 0 

Intratriporopollenites instructus instructus 0 

Polyvestibulopollenites verus 0 

Periporopollenites multiplex 0 

Orapollis potsdamensis 0 



M. 13 M. 14 M. 14 M. 15 M. 16 
(b) (a) 

Polyporopollenites carpinioides ~ 

Polyporopollenites undulosus 0 Q 0 0 

Polyporopollenites stellatus 0 

Monocolpopollenites tranquillus 0 0 0 0 0 

Monocolpopollenites parareolatus 0 0 

Monogemmites pseudosetarius 0 

Scabratricolpites microhenrici 0 0 Q Q 0 I 
~ 
I 

Scabratricolpites circulus 0 

Striatricolpites gracistriatus 0 0 0 

Retitricolpites retiformis D 0 

Retitricolpites henisensis oligocenicus 0 0 • • Q 

Retitricolpites henisensis eocenicus 0 

Retitricolpites rauscheri 0 0 0 

Retitricolpites minireticulatus 0 

Psilatricolporites cingulum fusus 0 0 0 0 Q 

Psilatricolporites cingulum oviformis Q Q 0 

Psilatricolporites kruschi 0 

Clavatricolporites iliacus 0 



Scabratricolporites araliaceoides 

Scabratricolporite.s scheffleroides 

Scabratricolpotites mulleri 

Verrutricolporites magnotectatus 

Verrutricolporites theaceoides 

Retitricolporites oleoides 

Psilastephanocolporites div. fsp. 

Porocolpopollenites fsp. 

Boeblensipolli.s hohli 

Ephedripites fsp. ,_ 

Tetradopollenites div. fsp. 

DINOFLAGELLES 

M. 13 

.-Q 

[ 0 

• 

M. 14 
(b) 

0 

0 

0 

0 

0 

• 

M. 14 
(a) 

0 

0 

~ 

~ 

0 

0 

0 

0 

0 

~ 

• 

M. 15 

0 

0 

0 

~ 

0 

~ J 
0 

0 

• 

M. 16 -

0 

0 

0 

I -"""' I 

0 

• 
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Dans le tableau 2 sont recencees les especes rencontrees aux diffe­
rents niveaux. C'est !'assemblage sporopollinique present dans les echan~ 
tillons M. IS et M. 14 a qui represente le mieux la £lore oligocene typi­
que telle qu'on la retrouve dans l'Argile de HENIS (E. ROCHE et M. SCHULER 
1976) et dans l'Argile de BOOM (E. ROCHE et M. SCHULER, actuellement a 
l'etude) ; on y releve la presence de : 

Bifacialisporites fsp. 
Aglaoreidia cyclops 
Triatriopollenites magnus 
Triatriopollenites bituitus 
Caryapollenites simplex 
Periporopollenites multiplex 
Orapollis potsdamensis 
Scabratricolpites ~icrohenrici 
Striatricolpites gracistriatus 
Retitricolpites rauscheri 
Retitricolpites henisensis oligocenicus 
Scabratricolporites araliaceoides 
Scabratricolporites scheffleroides 
Scabratricolporites mulleri 
Verrutricolpori tes theaceoide.s 
Retitricolporites oleoides 
Boehlensipollis hohli 

On retrouve dans cette liste Boehlensipollis hohli, marqueur type du 
Stampien du Bassin de Paris, present en Belgique dans les sediments du 
Tongrien et du Rupelien. Ce marqueur est cependant moins frequent au Ru­
pelien. 

A Waasmunster, Boehleilsipollis est bien ·represente au niveau M. 15, 
il est plus rare aux niveaux ·M. 14 et M. I3 et absent au niveau M. 16. 
Il semble done logique de corrEHer le ni veau M. 15 avec 1 1 Argile de HENIS. 

En reprenant l'idee de P. JACOBS (1977) de !'existence eventuelle d'un 
hiatus sedimentaire au Tongrien superieur dans le sud du Pays de Waas, 
l'echantillon M. 15 devrait se situer ala base du Membre de WATERVLIET. 

Quant a 1 'echantillon M. 16, dont Boehlensipollis est a_E~~nt, _ i!_~on­
tient un assemblage sporopollinique qui rappelle -celui de l'echantillon 
GM.7 provenant des Sables de GRIMMERTINGEN de la localite type (MARTINI et 
MOORKENS 1969 ; WEYNS 1970; ROCHE et SCHULER 1976). On y retrouve les 
especes oligocenes suivantes : 

Bifacialisporites fsp. 
Caryapollenites simplex 
Intratriporopollenites instructus instructus 
Striatricolpites gracistriatus 
Retitricolpites rauscheri 
Retitricolpites henisensis oligocenicus 
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Scabratricolporites araliaceoides 
Scabratricolporites scheffleroides 
Verrutricolporites magnotectatus 

Il faut done considerer le Membre de BASSEVELDE comme !'equivalent des 
S~bles de GRIMMERTINGEN, ce qui rejoint la proposition faite par C.W. 
DROOGER en 1969. 

L'ec;hantillon M. 14 a, a la base des Sables de BERG, contient le 
meme assemblage sporopollinique, un peu plus riche en espikes, que le M. 15. 
On y releve la presence de Porocolpopollenites vestibulum, espece rupe­
lienne qui se rencontre egalement dans l'Argile de BOOM. Nous avons signale 
deja !'augmentation du pourceritage de Dinoflagelles, temoin selon nous 
du mouvement transgressif du Rupelien inferieur. 

Les concretions sablo~calcareuses (M. 14 b) qui, selon DE CONINCK (1978) 
renferment un ensemble de Dinoflagelles comparable a celui du niveau M. 16, 
sont pauvres en pollen et spores. On y trouve une association' d' especes 
cosmopolites sans grande signifi'cation. Toutefoi.s, la presence de BoehJ:en­
sipollis hohli et de Porocolpopollenites vestibulum, especes qui sont bien 
a leur place a ce niveau stratigraphique, temoigne qu'il ne s'agit pas 
simplement d'un remaniement d'especes des niveaux inferieurs.. ' 

Rappelons queM. GLIBERT et J. de HEINZELIN (1954) signalaient egale­
ment dans le Limbourg un phenomene de remaniement de la faune malacologique 
a la base des Sables de BERG : 
"On y trouve, a cote d'especes lattorfiennes reintroduites par la trans­
gression et d'especes nouvellement introduites, un bon nombre d'especes 
remaniees de !'horizon de Vieux-Joncs". 

Enfin, 1 'echantillon M. 1:l, pauvre en pollen, sauf en Disaccates, ne 
renferme comme espece typiquement oligocene que le seul Boehlensipollis hohli. 

L'analyse sporopollinique des differents echantillons preleves a Waas­
munster revele la presence aux ni veatix M. 15 et M. 14 de la £lore composite 
chaude a elements tropicaux-subtropicaux (Schizeaceae, Palmae, Theaceae, 
Sapotaceae, Araliaceae ••• ) telle qu'elle avait ete observee a Henis 
(ROCHE et SCHULER 1976) tandis que la flore a caractere plus frais des 
Sables de GRIMMERTINGEN trouve son equivalent au ni veau M. 1 6. 

L' influence marine se manifeste dans tout le profil. 
Au niveau M. 16 elle est particulierement importante, puis diminue au ni­
veau M. 15 avec l'amorce de la phase regressive du Tongrien superieur pour 
reprendre vigueur, semble-t-il au niveau M. 14 ou le milieu de depot de­
vait etre du type deltaique avec marais cotiers a Nyssa et Taxodium, 
vases salees a Chenopodiaceae, zones humides a Restionaceae et MWricaceae. 
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LISTE DES ESPECES DE FORMES ETABLIE SELON LA CLASSIFICATION BOTANIQVE 
ACTUELLE. 

FILICALES 

Polypodiaceae 

Laevigatosporites haardti 
Laevigatosporites discordatus 

Pteridaceae 

Bifacialisporites fsp. 

Schizeaceae 

Leiotriletes adriennis 
Leiotriletes microadriennis 

GYMNOSPERMAE 

Pinaceae 

Pityosporites div. fsp. 

Taxodiaceae-Cupressaceae 

Inaperturopollenites hiatus 
Inaperturopollenites dubius 

ANGIOSPER,MAE 

Monocotyledones 

Alismaceae 

Orapollis potsdamensis 

Gramineae 

Graminidites fsp. 

Palmae 

Monocolpopollenites tranquillus 
Monocolpopollenites parareolatus 

Restionaceae 

Milfordia hungarica 

Sparganiaceae (?) 

Aglaoreidia cyclops 



Dicotyledones 

Aceraceae 
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Striatricolpites gracistriatus 

Aquifoliaceae 

Clavatricolporites iliacus 

Araliaceae 

Scabratricolporites araliaceoides 
Scabratricolporites scheffleroides 

Betulaceae 

Trivestibulopollenites betuloides 
Polyporopollenites carpinioides 
Polyvestibulopollenites verus (Alnus) 

Chenopodiaceae 

Periporopollenites multiplex 

Corylaceae 

Triporopollenites coryloides 

Ericaceae 

Tetradopollenites div. fsp. 

Fagaceae-Castaneaceae 

Scabratricolpites microhenrici 
Psilatricolporites cingulum fusus 
Psilatricolporites cingulum oviformis 

Juglandaceae 

Triatriopollenites platycarioides 
Triatriopollenites engelhardtioides 
Caryapollenites simplex 
Polyporopollenites stellatus 

Myricaceae 

Triatriopollenites magnus 
Triatriopollenites bituitus 
Triatriopollenites rurensis 

Nyssaceae 

Psilatricolporites kruschi 



Oleaceae 

Retitricolporites oleoides 

Sapindaceae (?) 

Boehlensipollis hohli 

Sapotaceae 
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Psilastephanocolporites div. fsp. 

Symplocaceae 

Porocolpopollenites vestibulum 

Theaceae 

Verrutricolporites magnotectatus 
Verrutricolporites theaceoides 

Tiliaceae 

Intratriporopollenites instructus instructus 

Ulmaceae 
Polyporopollenites undulosus 

CONCLUSIONS 

I 
; 

L'etude sporopollinique des cinq echantillons·preleves dans les Sables 
de BASSEVELDE et les Sables de BERG a Waasmu9,ster, dans le sud du Pays de 
Waas, nous a permis d'etablir des correlations entre l'echantillon M. 16 
(Membre de BASSEVELDE) et les Sables de GRIMMERTINGEN ; entre l'echantillon 
M. 15 (Membre de WATERVLIET?) et l'Argile de HENIS. 

Des examens recents, non encore publies, de divers niveaux du "Complexe 
de Kallo" nous permettent egalement de revoir les premieres correlations 
publiees dans l'Etude palynologique de divers gisements du Tongrien (P.P. n° 11 -
1976) et de proposer des a present les correlations, reprises dans le ta-
bleau 3, entre differents niveaux du ''Complexe de Kallo" et les formations 
du Tongrien et du Rupelien inferieur de l'est et de l'ouest de la Belgique. 



TABLEAU 3 Propositions de correlations. 

WAASMUNSTER 11Complexe de KALL0 11 TONGRES 

s:: Membre de BERG - 80 m 
Ql ..... 

13 argile· Argile de BILZEN .-I M • 
\QI 
(:1. silt Sables de BERG a M. 14 a et b. sable fin 

- 90 m I -(j\ 

I 

Membre de WATERVLIET (?) sables argileux 
micaces s:: 

Ql M. 15 Argile de HENIS ..... 
1-1 
bO s:: Membre de BASSEVELDE - 110m 
0 

E-1 Sables de NEERREPEN (?) 

M. 16 Sables de BASSEVELDE Sables de GRIMMERTINGEN 
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RESUME 

Des depots oligocenes ont ete mis en evi.dence a Waasmunster lors de 
la construction de l'autoroute E.3 (Courtrai-Gand-Anvers). 

La flore oligocene typique, semblable a celle de l'Argile de Henis, 
a ete observee dans les membres de Watervliet et de Berg. 

L'etude palynologique a permis d'etablir des correlations entre le 
Membre de Watervliet et l'Argile de Henis d'une part, entre le Membre de 
Bassevelde et les Sables de Grimmertingen d'autre part. 
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PLANCHE I. a 

(Membre de Bassevelde) 

Striatricolpites gracistriatus 

Scabratricolporites araliaceoides 

S~abratricolporites cf. araliaceoides 

Scabratricolporites mulleri 

Scabratricolporites scheffleroides 

Psilastephanocolporites mimusopsoides 

PLANCHE I. b 

(Membre de Watervliet) 

Camarozonosporites heskemensis 

Pityosporites div. fsp. 

Inaperturopollenites hiatus 

Triporopollenites robustus 
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PLANCHE 2. 

(Membre de Watervliet) 

Triatriopollenites bituitus 

Caryapollenites simplex simplex 

Retitricolpites henisensis 

Scabratricolpites microhenrici 

Scabratricolporites araliaceoides 

Scabratricolpites cylindriformis 

Verrutricolporites theaceoides 

Verrutricolporites fsp. 

Ephedripites eocenipites 

Boehlensipollis hohli 
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PLANCHE 3. 

(Membre de BERG) 

Pityosporites div. fsp. 

Triatriopollenites bituitus 

Triatriopollenites cf. rurensis 

Triatriopollenites engelhardtioides 

Caryapollenites simplex simplex 

Polyvestibulopollenites verus 

Polyporopollenites carpinioides 

Polyporopollenites undulosus 

Scabratricolpites microhenrici 

Retitricolpites henisensis 

Scabratricolporites fsp. 

Scabratricolporites araliaceoides 

Scabratricolporites mulleri 

Retitricolporites fsp. (Oleaceae) 

Retitricolporites oleoides 

Scabratricolpites cylindriformis 

Ephedripites fsp. 

Boehlensipollis hohli 

Porocolpopollenites fsp. 

Tetradopollenites fsp. 

Psilastephanocolporites fsp. 
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